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les dispositions voulues pour que les trou-
peaux soient inspectés sans réduire au-
dessous des normes minimums les services ac-
cordés à l'égard des troupeaux actuellement
soumis aux épreuves. Des discussions se
poursuivent avec les associations d'éleveurs
en vue de reviser la ligne de conduite suivie
de façon qu'il soit possible d'accepter rapide-
ment de nouvelles demandes répondant aux
exigences relatives à l'inspection.

Bref, ce programme s'est révélé si populaire
qu'il est difficile de faire face à toutes les
demandes de ce genre de service.

LE COMMERCE
LE BLÉ-DEMANDE DE DÉCLARATION SUR LES

PERSPECTIVES D'EXPORTATION

A l'appel de l'ordre du jour.

M. G. J. McIlraith (Ottawa-Ouest): J'ai une
question à poser au ministre du Commerce.
La Gazette de Montréal de ce matin publie
un communiqué émanant du Bureau fédéral
de la statisque suivant lequel pendant la
première moitié de l'année-récolte courante,
les exportations de blé du Canada ont été
inférieures de 4.5 p. 100 à celles de l'an dernier
et pendant la même période, les exportations
réunies du Canada, des États-Unis, de la Nou-
velle-Zélande et de l'Argentine ont augmenté
de 3.2 p. 100, les seules exportations des
États-Unis ayant augmenté de 11.2 p. 100.
En raison de l'inquiétude qu'a suscitée cette
nouvelle, le ministre a-t-il quelque déclara-
tion à faire sur les perspectives qui s'offrent
à l'égard des exportations de blé canadien?

L'hon. Gordon Churchill (ministre du Com-
merce): Je remercie l'honorable député de
m'avoir signifié son intention de me poser
cette question. Il n'y a pas lieu de s'alarmer
au sujet de la situation du blé. Bien que
nos exportations durant le premier semestre
aient baissé de 4.3 p. 100, soit de six à sept
millions de boisseaux, on prévoit néanmoins
que cette année nous exporterons en tout
300 millions de boisseaux de blé. L'an dernier
nous avons établi un record en atteignant 316
millions de boisseaux. Même à la suite du léger
fléchissement dont j'ai parlé, le total de nos
exportations devrait atteindre 300 millions
de boisseaux.

Nous nous trouvons dans une situation mon-
diale où les excédents exportables sont plus
considérables que l'an dernier. Par ailleurs,
on s'attend que le marché mondial du blé
soit plus actif que l'an dernier, ce qui contre-
balance dans une certaine mesure l'excédent
exportable détenu surtout par les États-Unis,
l'Australie et la Russie. Toutefois, la situation
du Canada sur les marchés du commerce
mondial est encore aussi bonne qu'il y a un

an. Certaines des exportations supplémen-
taires des États-Unis sont très probablement
imputables au programme d'écoulement des
excédents de ce pays. Dans l'ensemble, les
exportations de blé canadien restent sta-
bles et nous allons enregistrer une autre année
record.

M. Hazen Argue (Assiniboïa): Puis-je poser
une question supplémentaire? Le ministre
peut-il dire, compte tenu des exportations
actuelles du blé canadien, s'il est vrai qu'à
l'heure présente notre excédent net de blé
est moins volumineux qu'à la date correspon-
dante de l'an dernier. De plus, le report le
31 juillet 1959 accusera-t-il une régression?

L'hon. M. Churchill: Oui, monsieur l'Ora-
teur. Dans l'année récolte 1957-1958 l'excé-
dent qui avait été estimé à plus de 700 mil-
lions de boisseaux en juillet 1957 a été réduit
de plus de 100 millions de boisseaux et une
réduction semblable va être enregistrée dans
l'année-récolte '1958-1959. Cent autres millions
de boisseaux de cet excédent seront écoulés
sur le marché mondial.

LE BLÉ-CONFÉRENCE OCCIDENTALE DES PAYS
EXPORTATEURS

A l'appel de l'ordre du jour.

M. Hazen Argue (Assiniboïa): Monsieur
l'Orateur, j'aimerais poser une question au
ministre du Commerce. Le ministre peut-il
nous dire si le secrétaire de l'Agriculture
des États-Unis, M. Ezra Benson, va convo-
quer à Washington d'ici quelques semaines
une conférence des principaux pays non com-
munistes exportateurs de blé, afin de discuter
un programme conjoint d'exportation et de
collaboration dans le domaine de l'exporta-
tion?

L'hon. Gordon Churchill (ministre du Com-
merce): Monsieur l'Orateur, il a été question
dans certains journaux de la réunion possible
d'une telle conférence. Je compte recevoir
bientôt une confirmation officielle dans ce
sens. Une telle initiative serait conforme aux
propositions formulées fréquemment ici par
le premier ministre lui-même au sujet d'une
banque mondiale de vivres et de l'écoulement
des excédents de vivres en général et aux
autres propositions du même genre.

M. Argue: Dois-je conclure de la réponse
du ministre que le Canada profiterait volon-
tiers de l'occasion de participer à une con-
férence si importante?

L'hon. M. Churchill: Monsieur l'Orateur,
nous sommes tout à fait disposés à participer
à toute conférence qui aurait pour but de
venir en aide aux pays qui ont besoin de
nourriture.
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